
Personne ne vous empêche de conserver 

le sempiternel nœud de chaise pour frapper 

vos écoutes de foc au point d'écoute. 

Mais, outre le fait que ce nœud a la 

malheureuse habitude de se prendre dans 

les haubans ou le bas·étai au moment du 

virement de bord, avouez qu'il vous est 

quelquefois arrivé de voir un équipier 

s•y reprendre à deux fois quand il fallait 

frapper les écoutes dans l'urgence! 

Je passe sous silence l'abominable 

mousqueton rapide qu'on reconnait 

souvent aux marques laissées sur les 

joues des équipiers qui n'ont 



Prendre le double de la longueur de la tallle 
dësirée de l'erse à bouton finale avec un peu de 

marge et marquer le milieu de cette longtJe.ur. 

Continuer i tirer sur la partie sortie jusqu'à ce 
qu'on obtienne un œrl qui soit le plus petit possible 
et qu'on marquera d'une petite surliure. 

Encastrer une des u:tr6m1Us dans l'aiguitle 
creuse et la passer à l'intérieur de la tresse, en démar­
rant au poinl marqué précédemmenL 

On confectionne alors un nœud d'arrêt avec les 
deux brins. Ici, on a noué un nœud en hull. On peut lui 
préfërer le nœud de sifflet du bosco ou un autre. 

SI l'on veul que notre ei e i bouton soit assujettie à demeure sur 
une cadène fixe ou, comme dans le cas présent, au 11oint d'écoute 
du génois, on ouvre cette dernière juste sous le bouton, en sépa­

rant les deux resses. On saisil le 11oint d'écoute et on fait passer l'œll 
de l'erSé dans l'ouverwre pratiquée. On souque alors au maximum 
en lissant soigneusement les deux resses l'une sur l'autre jusqu'à 
ce que l'erse a bouton sol! bien solidaire du point saisi, Le bouton 
se 11lace tout naturellement près de ce point pour être enserré par 
l'œll de l'erse selon la procédure indiquée plus haut, après qu'on 
aura saisi les deux œlls épissés des deux écoutes. 

Bien ouvrir la tresse, pour que l'aiguille glis­
se facilement. et ressortir afin que la partie dou­
blée représente les 4/ 5~ de la taille finale. 

Une fols le nœud d'anêt souqué du plus fort 
qu'on peut, on coL1pe le surplus el on soude à la nam­
me en supprimant toutes les aspérités. 



Sur une écoute composée d'une âme à fils 
parallèles eux-mêmes gainés d'une tresse, sortir 
l'âme à environ 60 cm de l'extrémité du cordage. 

On sort donc complètement l'âme de la gaine el 
on tire sur l'âme à partir du point où elle sort pour créer 
du mou dans la partle où sera réalisée l'épissure. 

On choisit d f1lre gUsser à l'intérieur du corda· 
ge d'abord la tresse qu'on aura au préalable effilochée 
au bout et désolidarisée des fils parallèles. 
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L'idéal serait de fair• passer aussi ta gaine 
de l'écoute à l'intérieur du cordage mais c'est souvenl 
très difficlle, voire Impossible. On obtient un résultat ... 

près avoir coup l'txcédent de fit à voile 
qui termine la surllure au milieu, on coupe et on soude 
l'extrémité en biseau pour un meilleur glissement. 

0 détennl ll de I' Il final en veillant 
à bien éliminer le mou à l'intérieur de ce dernier. 
Choisissez de préférence un œil de petite taille. 

Un fol1 ressortie, on ta fait coulisser dans 
l'écoute, mals sans la tendre tout de suite, pour lais· 
ser le maximum de place aux fils parallèles • 

... t11 UsfalS1nt en ~allAnl une coutu-
re en oblique avec un solide Ill à voile sur une largeur 
comprise entre (inq et dix centimètres. 



Le but de la manœuvre étant de faire coulisser 
toute l'âme à l'intérieur de l'écoute, Il est beaucoup 
plus facile de réaliser l'opération en deux fois. 

Il est absolument indispensable de proté­
ger la couture par une sorliure avec du solide fil à 
voile. et réalisée sur toute sa longueur. elle sera ... 

C6te à dite, une écoute avec une erse à 
bouton et une deuxième avec un nœud de 

chaise. A votre avis, quelle est celle qui passera 
mieux au virement de bord? 

On veille à bien lisser les tresses l'une dans 
l'a11tre, en direction du bouton, de façon à ce 

que l'ensemble soit c.ompact et sans bosses. 

On fait passer l'œil de l'erse dans l'œil du 
point d'écoute, puis dans l'ouverture qu'on vient de 
pratiquer Jusqu'à ce que l'erse soit bien solidaire ... 

Après avoir sufflumment ouvert l'œil de l'er­
se, on referme le tout sur le bouton qui s'est naturel­
lement placé tout près du point d'écoute. 

...,1 le 1énofs vient à 
battre furieusement lors 
d'un virement de bord 

qui se prolonge. 
Il est à noter aussi que la libre 
du matériau utilisé rêsiste 
très bien aux UV par son trai­
tement, ainsi qu'au ragage, 
notamment au moment des 
passages sur les haubans et 

les faux-étals. 





Au moyen d'une 1l1ullle creus.e de la taille 
appropriée, on insère l'âme dans la tresse Dyni:ema en 
laissant une grande marge à son extrémité. 

Apr avoir rilntrodult lat dans l'âme du 
cordage el cousu les deux éléments ensemble, on fait 
glisser le mou de la gaine qui vient recouvrir la tresse. 

On cholslr1 pour ce faire un fil à voile bien solide 
d'une bonne longueur, car il est bien plus simple d'uti­
liser le nième m pour, une fois la couture faite, ... 

... la gorge de l'épl55olr et on reprend les 
tours laches un par un en les souquant ao 
maximum. Il ne reste plus ensuite qu'à tirer 

sur l'extrémité du nt à voile qui finira sa course au 
milieu de la surliure. On termine en coupant propre­
ment l'extrémité du cordage ettilochêe autour de la 
tresse. Il est préférable de souder à la flamme l'excé­
dent au ras de la surliure. C'est plus net. lors de la 
mise en service de la bosse de ris, et donc de la trac­
lion sur le cordage, le frottement entre les différents 
élémenlS est lei qu'ils ne peuvent plus glisser l'un 
sur l'autre. les coutures ne servent qu'à prévenir 
tout glissement au tepos ou lorsque les 
cordages battent au moment 
des manœuvres. 



On pique l'aiguille dans la tresse légèrement en 
deçà de la longueur totale de l'itague, en l'ouvrant 
bien pour qu'elle puisse coulisser facilement 

On passe maintenant au deuxième œll à l'oppo­
sé du premier. On prévoit de faire sortir la tresse au­
delà de celle qui est déjà sortie précédemment. 

- bien l'inté-
rieur, ' .a première 
trac .Ion. La friction est 

telle que ça ne glissera pas, même 
sous forte traction. Il faut néan­
moins réaliser une couture à l'en­
droit où les tresses sont en triple, 
pour éviter que l'itague se désta· 
bilise quand elle ne sera pas 
sous tension. 



On commence par conduire l'extrémité du bras 
ans l'œil du mousqueton avec une marge suffisante 
our confectionner le nœud. 

-· conduit, deux fois, trois fois, éventuelle­
ent quatre fois. Il n'est pas utile de faire davantage 
e passages. Le nœud n'en sera pas plus solide. 

On entoure la p;ntie à gainer par un mouvement 
de rotation dans le sens des aiguilles d'une montre et 
on noue un premier demi-nœud, courant par-dessus. 

Après avoir fait un Léger pré-sernge pour mettre 
en évidence la ganse en oblique, on vient positionner 
cette dernière sur le demi-nœud de base qui. •• 



Après avoir Introduit l'extrémité de la drisse 
dans une aiguille creuse, on pique dans la surgaine à 
quelques centimètres de son extrémité plutôt qu'à ••. 

On marque au feutre sur la drisse les deux posi­
tions, celle du haut et celle en bas du bloqueur. Ne pas 
hésiter à prendre une marge suffisante . 

•.• son extrémité, ceci permettant un meilleur 
amarrage de la surgaine sur la drisse. Et l'on fait ressor­
tir l'aiguille à quelques centimètres de l'extrémité ... 

... une couture très courte, on fait quelques 
tours espacés les uns des autres pour finir par une sur­
liure bien souquée. Il suffit maintenant de couper ... 
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... le surplus de la surgaine et d'en souder l'ex­
trémité à la flamme. C'est la surgaine en Dyneema 
qui résiste le mieux aux mâchoires des bloqueurs. 



Aigu Ille 
et fort fil 
à voile 

On devra dont réaliser une couture telle que 
les deux cordages soient dans l'axe l'un de l'autre. 
On pique le fil â voile dont le bout est terminé par .•. 

... retours, c'est amplement suffisant. On sou­
que le tout par quelques demi-clefs et on entoure l'ajut 
au moyen d'un fort adhésif sur une bonne largeur. 

Aiguille à gros chos. 
une simple tige inox 
recourbée convient 

tout à fait. .. 

Jeu d'aiguilles creuses 

Si l'on n'a pa!> d'adhé· 
slf à sa disposition, on 
réalise une surliure, de 

façon à ce que l'un des deux 
cordages ne Fasse pas saillie 
et ne se bloque dans le réa lors 
du passage fatidique en tête de 
mât. C'est une opération qu'il 
ne faut surtout pas négliger, car 
il vaut mieux perdre un peu de 
temps que prétendre en gagner 
et voir les deux drisses des­
cendre chacune de leur côté, 
parce qu'on aura tiré un peu trop 
fort suite à un blocage dans la 
poulie ou te réa. 
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